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Voyage au bout de la nuit ? 
Son nouveau costume nôy change rien. 
Sarko ne nous apporte que la misère. Il 
appelle ça « réforme ». La crise économique 
est pour lui un d®lice bourgeois quôil nous 
sert contre les salaires, les retraites, 
lôemploi, les sans-papier... Dur pour les 
pauvres, doux pour les riches. Et Mai 68, 
alors ? De la nostalgie en boîte au rayon des 
surgelés ? 
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« Salaires » des patrons 
côest toujours lôinflation ! 

 
Siffle, beau merle. Siffle, beau Sarkozy, le grand air du blocage des salaires, de 
la hausse des prix et de la destruction de la sécurité sociale. Tes PDG, les 
grands, les gros, les gras, ceux du CAC 40, sous lôaile maternelle de ta 
présidence, se sucrent plus que jamais. Les Echos titrent le 23 avril : « Les 
salaires des patrons du CAC 40 sôassagissent. » Y aurait un rapport entre cette 
affirmation et lôidentit® du propri®taire des Echos, Bernard Arnault, quôon ne 
serait pas plus ®tonn® que ­a. On le verra plus loin, Bernard Arnault, côest la 
13e fortune mondiale et ­a nôest pas pr¯s de changer. Revenons ¨ nos PDG. La 
loi, depuis 2002, oblige les entreprises ¨ publier leurs r®mun®rations. Ce quôils 
font, de mauvaise grâce. Le site  MediaPart (24 avril) a enquêté. Sur la base des 
d®clarations officielles des entreprises ¨ lôAutorité des marchés financiers . 
Eloquent. (Cf. le tableau de 30 des 40 PDG du CAC 40 sur le site Filpac-CGT) 
 
Parlons net : quand on considère les 
revenus de ces beaux messieurs du 
CAC 40, on ne parle pas de « salaire » 

mais de revenus du capital. De quoi 
sont-elles faites, ces fins de mois pas 
trop difficiles : dôun revenu li® ¨ la 

mailto:gersin@filpac-cgt.fr
http://www.mediapart.fr/
http://www.amf-france.org/
http://www.filpac-cgt.fr/IMG/pdf/Revenus_20PDG.pdf
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fonction cardinale, celle du détenteur 
de lôautorit® supr°me. Ils le valent bien. 
Une autre partie vient arrondir la 
somme déjà rondelette, ce sont les 
stock options. A quoi sôajoutent les 
bons vieux jetons de présence aux 
conseils dôadministration et la 
distribution dôactions gratuites. Cette 
distribution prend de lôampleur, car les 
stock options ne sont plus tout à fait 
aussi rentables. On le voit, rien à voir 
avec un salaire, côest-à-dire la vente 
dôune qualification dans un cadre 
hiérarchique contraint, dont le montant 
est évalué selon des références 
contractuelles et selon un bien 
aléatoire rapport de force. 

Prenons un exemple, au hasard, le 
citoyen Lagardère, Arnault de son 
pr®nom. Il sôest content® de na´tre fils 
de son père, feu Jean-Luc. Il a troqué 
les haras paternels contre une écurie 
de champions, et a fourgué ses 
activit®s dans lôautomobile et 
lôimprimerie contre une vaste OPA sur 
lôinformation num®rique. Selon la 
d®claration faite ¨ lôAutorit®  des 
marchés financiers, son fixe culmine à 
1 million dôeuros pour 2007). Avec ce 
million dôeuros, tôas plus rien. Alors 
interviennent les distributions de stock 
options qui, en lôesp¯ce, sont 
mystérieusement effacées des 

comptes officiels. Par comparaison, 
Bouygues, également fils de son père, 
empereur du béton et de TF1, a touché 
pour le seul exercice 2007 12,6 
millions dôeuros de ces stock options. 
Daniel Bouton, le célèbre patron de 
Jérôme Kerviel, en a palpé, 
modération oblige, seulement 7,8 
millions. 
Alors, sont-ils « assagis » nos  amis 
patrons ? En 2007, la plupart dôentre 
eux dépassent avec ces seules stock 
options les revenus globaux 2006, 
incluant somme fixe, actions gratuites, 
jetons de présence et stock options. Et 
encore, on ne compte pas les 
avantages divers en nature liés à leur 

statut, ni les dividendes des 
actions quôils d®tiennent, souvent 
sur leur propre entreprise. Ces 
dividendes issus de la rentabilité 
des portefeuilles détenus se 
montent à des sommes 
incroyables. Bouygues frères 
(Martin et olivier), officiellement, 
ont per­u 98 millions dôeuros au 
titre du rapport de leurs actions 
perso. Y en aurait, des Bastille à 
prendreé 
Le cas Bernard Arnault 
Selon le magazine américain 
Forbes, Bernard Arnault se situe 
à la 13e place des fortunes 
mondiales. Le jeune propriétaire 
des Echos est une vieille fortune. 

Mais examinons comment lôinsatiable 
Monsieur Arnault opère pour filer sa 
pelote. Laurent Mauduit, journaliste à 
MediaPart, nous guide dans le dédale 
des comptes officiels 2007 de LVMH 
pour mettre au jour les revenus de ce 
grand homme ï ou du moins de cet 
homme aux grandes poches. 
 

1. Le revenu fixe annuel 2007 du 
camarade Arnault se monte à 4 
millions dôeuros. Minable. 

2. Rassurez-vous, il a battu le 
record de France des rentes 
issues des stock options en une 

http://www.forbes.com/lists/2008/03/05/richest-people-billionaires-billionaires08-cx_lk_0305billie_land.html

